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Journal d'information _ ONG Défi Belgique Afrique

aDDBAaDaDBAaBANuméro spécial

[ Pari d’un 
monde plus 
juste ]

Comme il est écrit dans l’édito, en inscrivant 
le mot «Défi » en tête de notre dénomination, 
nous ne pouvions mieux résumer la vie d’une 
association engagée dans un combat qui se 
situe à contre-courant du monde. Nombreux 
ont été ceux déjà relevés, dont le moindre ne 
fut pas celui de professionnaliser notre structure 
en osmose avec l’engagement des bénévoles, 
comme vous l’explique par ailleurs Magali, notre 
nouvelle coordinatrice. 
La valeur ajoutée par l’addition des forces 
des deux équipes nous permet aujourd’hui 
d’envisager sereinement les nouvelles échéances 
qui nous attendent : gérer en qualité le succès 
grandissant de notre travail d’éducation sollicité 
par toujours davantage d’écoles et de jeunes, 
intégrer de façon optimale nos différents pays 
d’immersion (aujourd’hui au nombre de 4), ce qui 
nécessitera un important travail de coordination 
tant au Nord qu’au Sud,  gérer avec succès nos 
programmes de développement en Afrique de 
l’Ouest tout en mettant en relation nos différents 
partenaires.

Mais il y en a encore bien d’autres, renforcer ou 
créer des synergies avec d’autres associations, 
diversifi er nos sources de fi nancement, améliorer 
sans cesse notre travail de suivi évaluation, 
capitaliser nos acquis, préparer le screening 
devant permettre à DBA de devenir une ONG 
«programme», ç’est à dire, pour faire court, 
de mettre en œuvre et développer encore 
davantage en qualité et quantité nos actions tant 
en Belgique (éducation au développement) qu’en 
Afrique (fi nancement de partenaires). 
Laurent écrivait il y a quelques années que la vie 
d’une ONG n’était pas un long fl euve tranquille. 
Le monde non plus, pour des milliards de gens 
vivant sous le seuil de la pauvreté. A notre 
mesure, nous continuerons de faire en sorte en 
relevant chacun de ces défi s avec détermination, 
d’y apporter un peu plus d’équité et de justice. 
■ 
Vincent Dejemeppe

088-2108416-19 

POUR SOUTENIR NOS PROGRAMMES DE DÉVELOPPEMENT 
ET D’ÉDUCATION AU BURKINA-FASO, AU BÉNIN, 
AU SÉNÉGAL ET AU MALI
(Tout don d’au moins 30 euros sur le compte précité fera l’objet d’une attestation fiscale permettant une 
déduction d’impôt d’environ la moitié de la somme versée. Merci pour votre générosité)

ONG DE DROIT BELGE
380, av. Van Volxem – 1190 Bruxelles
Tél.: 02 346 12 29 • Fax: 02 346 02 68

E-mail: info@ongdba.org
www.ongdba.org

>>> DBA : L’AVENIR

I l y a 20 ans, déjà, DBA prenait son envol. Comme une 
façon de dire que nous n’étions pas d’accord avec le 
monde, injuste, inégal, tel qu’il était, comme une ma-

nière d’affi rmer nos convictions d’engagement aux côtés 
des plus pauvres, comme une volonté de changer un tant 
soit peu le cours des choses. Ces 20 ans furent d’abord 
des années de combat, parsemées de joies et de réussites, 
quelquefois aussi de doutes et de peines, un formidable 
lieu de partage d’idées ou de bien-être. 
En inscrivant le mot «Défi » en tête de notre dénomina-
tion, nous ne pouvions mieux défi nir la vie d’une associa-
tion engagée dans une voie se situant à contre-courant 
du monde. De ce combat, de ces défi s, l’Afrique en fut 
le nid, autant que la Belgique. Ces ponts construits entre 
le Nord et le Sud n’ont ensuite cessé d’être arpentés et 
traversés. Avec à  la clé, une déferlante de rencontres, un 
brassage de culture, une ouverture à la différence, une 
espérance partagée. Nous étions loin de nous douter que 
cette vision d’un monde plus humain et d’un dévelop-
pement plus équitable et plus durable trouverait autant 
d’échos, que vous seriez si nombreux à nous rejoindre et 
à vous investir avec nous.
Ce numéro spécial, nous vous le dédions. A vous tous qui 
d’une manière ou d’une autre avez contribué à faire gran-
dir avec nous cette idée noble que le malheur de l’autre, 
fut-il lointain, pauvre et insignifi ant, nous concerne. A 
vous tous qui, quelque part dans cette Afrique que nous 
avons appris à aimer, luttez avec courage et détermina-
tion pour un avenir meilleur.
Nous avons, tout au long de ces 20 ans, beaucoup donné. 
De nous-mêmes, de notre temps, pour paraphraser Ber-
nard Kouchner, « pour une certaine idée du monde et de 
l’homme ». Nous y avons aussi beaucoup appris. Sur le 
monde, sur la vie, sur les autres, sur nous-mêmes, et plus 
encore reçu, d’amitiés, d’amour, de valeurs, de mercis. 
Comment vous dire notre bonheur de tout ce que nous 
avons ainsi pu faire naître, de solidarité, d’espoir, de res-
pect, de savoirs, d’ouverture ?
Il y a bien sûr les chiffres, qui parlent aussi par leur am-
pleur : plus de 50.000 jeunes sensibilisés aux inégalités 

Nord-Sud dans les écoles, près de 1.200 jeunes éveillés au 
fonctionnement du monde et immergés dans un pays du 
Sud, 500 journées de formation organisées, des centai-
nes de personnes, que nous ne remercierons jamais assez, 
investies bénévolement ou professionnellement à DBA, 
10.000 parrains oh combien précieux ayant soutenu nos 
actions, des dizaines de milliers de bénéfi ciaires de nos 
programmes en Afrique de l’Ouest. 
Mais il y a aussi au-delà des chiffres tout ce qui n’est pas 
mesurable, cet extraordinaire courant d’humanité créé en-
tre nous et avec nos amis d’Afrique, ces mini révolutions 
dans le cœur de tant de jeunes qui sont rentrés de l’ex-
périence d’immersion au Sud touchés, bouleversés, avec 
une envie décuplée de devenir à leur tour acteurs d’un 
monde plus équitable, tous ces gestes et engagements 
concrets, petits ou grands, accumulés tout au long de ces 
années. Nous avons vu tant d’amitiés improbables naî-
tre d’une poignée de main, tant de jeunes pleurer d’avoir 
autant reçu, tant de sourires indescriptibles d’Africains qui 
avaient retrouvé l’espoir, tant de cœurs saigner d’avoir 
pris conscience des inégalités criantes de notre monde, 
tant d’autres s’ouvrir avec une formidable générosité. 
Comme je l’avais déjà écrit, la solidarité a ceci d’extraordi-
naire qu’elle peut rendre si proches des gens qui pourtant 
ne se rencontreront jamais. 
20 ans plus tard, nous nous disons que DBA et tant 
d’autres qui font grandir chaque jour cette grande chaîne 
de solidarité sont plus que jamais nécessaires au monde. 
Parce que beaucoup y croulent aujourd’hui, sous la mi-
sère,  l’injustice. On parle tout de même en milliards de 
personnes, comment pourrions-nous l’accepter ? 
Alors, qu’au travers de nos actions, de notre réfl exion, 
grandisse encore et toujours cette prise ce conscience que 
changer de regard sur le monde et travailler à son petit 
niveau pour qu’il devienne plus juste, c’est déjà dire qu’un 
autre monde, simplement plus humain, est nécessaire et 
possible.  
Très belle année 2008 à vous-mêmes et à tous ceux que 
vous aimez. Bonne lecture. ■

Vincent Dejemeppe

Pour répondre à ses ob-
jectifs d’une amélioration 
constante de qualité et de 
professionnalisation, DBA 
se doit de développer et de 
mettre en œuvre les moyens 
nécessaires. Cela passe bien 
sûr et avant tout par le dé-
veloppement des ressources 
humaines impliquées dans la 
conceptualisation, la planifi -
cation, la gestion et le suivi 
évaluation de toutes les ac-
tivités menées par DBA. Une 
force vive remarquable de 
DBA consiste en l’articula-
tion et la cohérence de gestion entre son équipe 
historique bénévole et son équipe permanente.

N ée d’une initiative totalement bénévole, 
l’évolution de DBA, comme de la majorité 
des associations, passe par la structura-

tion progressive d’une équipe permanente cons-
tituée de professionnels dont les compétences se 
complètent et se renforcent. 
Ainsi d’année en année, l’«équipe du siège» s’est 
peu à peu modelée et organisée pour compter 
aujourd’hui 4 temps plein et des profi ls variés dans 
les domaines de l’agronomie, des sciences poli-
tiques, de l’économie, et de la gestion de projet. 
L’exigence de ces compétences répond à la respon-
sabilité de DBA en terme de maîtrise des sujets et de 
développement d’expertises en Education au Dé-
veloppement (notamment dans les domaines des 
stratégies de développement, économie équitable, 
développement durable, humanitaire, politiques de 
citoyenneté, inter culturalité, lutte contre le Sida, 
statuts des femmes et des enfants, souveraineté 
alimentaire,…) et en Relations Partenariales en vue 
de gestion de projets intégrés au Sud (notamment 
dans les domaines de l’hydraulique, de l’hygiène, 
de l’aménagement et de la mise en valeur du ter-
ritoire rural et du renforcement des compétences 
institutionnelles et fonctionnelles des organisations 
partenaires).
L’équipe permanente prend ainsi en charge la con-
ception des programmes, des procédures et des 
stratégies, la coordination des activités, la gestion 
des relations partenariales et des synergies,  l’admi-
nistration ainsi que l’évaluation et la capitalisation. 
Parallèlement et plus que jamais, l’équipe béné-

vole continue de se développer quantitativement 
(avec un effectif de 50 personnes fi n 2007 !) et 
qualitativement (avec un programme de for-
mation continuée spécifi que et en amélioration 
constante). La grande majorité de cette équipe est 
organisée en différents groupes qui se partagent 
les tâches de préparation et d’animation des for-
mations et des séjours d’immersion à destination 
des jeunes «doitiens» de l’année. Une partie des 
bénévoles renforce également l’équipe au siège 
par un appui administratif hebdomadaire. 
Un des paris de DBA est donc de coordonner ces 
forces vives afi n de valoriser leurs spécifi cités et 
d’assurer leurs renforcements mutuels. La com-
munication en constitue le pilier central. Diffé-
rents outils de communication interne et externe 
y contribuent dont l’irremplaçable «Duimp» ré-
seau informatique interne on line en plein déve-
loppement ainsi que le site qui sera relooké en  
ce début d’année 2008. Une organisation systé-
matique de toutes les activités DBA à travers un 
canevas de cycle de projet (planifi cation, gestion, 
suivi et évaluation) et de briefi ng/débriefi ng en 
équipe cimente la participation de tous et favorise 
la capitalisation des expériences. Des outils infor-
matiques de planifi cation et de capitalisation sont 
progressivement créés et renforcent l’organisa-
tion globale. Mais ce qui, certainement, constitue 
le sel de la synergie entre tous les membres de 
l’équipe DBA, s’appelle tout simplement le res-
pect et la fraternité.  Pour le poivre…voyez du 
côté de l’engagement personnel. ■
Magali Guyaut, coordinatrice

DBA FÊTE
SES 20 ANS !

Pari de coordination

L’équipe permanente, de gauche à droite Sandra, François, Magali et Anouchka



de stress mais aussi de joies intenses, au contact 
des «people» du moment. Les soutiens d’Adamo, 

de Monsieur Zygo, de Jean-Marie Pfaff, de Michel 
Preud’homme, d’Eddy Merckx et même du Grand 
Jojo resteront à jamais gravés dans nos mémoires. 
Le geste était simple, symbolique mais traduisait un 
état d’esprit. Celui de jeunes, parfois en désaccord 
avec la société dans laquelle ils vivaient, cherchant 
un sens et militant pour un monde plus juste, plus 
compréhensif, plus fraternel.
A peine 3 ans après sa création, Défi  Belgique Afri-
que, dont l’abréviation est changée en DBA, après 
avoir décidé de se consacrer à 100% à la problé-
matique des pays en voie de développement, lance 
ce qui deviendra plus tard les Do It, le premier 
challenge, appelé «Challenge Delta», combinant 
le dépassement de soi, au travers d’une expédition 
cycliste en relais, entre Bruxelles et Athènes, au 
premier chantier de travail pour les jeunes belges. 
Ce sera dans une léproserie proche d’Alexandrie, 
en Egypte. Retaper des sanitaires pour des lépreux 
en traitement dans un centre et ce dans des con-
ditions très diffi ciles constituera le véritable défi . Il 
sera couronné de succès. Cette expérience boule-
versera les jeunes et l’association et nous donnera 
envie d’en faire encore plus. Jamais Défi  Belgique 
Afrique n’aura aussi bien porté son nom.
Nous irons plus loin, plus proche, plus…tout sim-
plement. 1992 sera caractérisé par la découverte 
de l’Afrique noire et le Burkina Faso. Ce sera aussi 
une année de remise en question. En effet, suite à 
l’accident de voiture de Laurent, nous déciderons 
d’abandonner le «Challenge sportif» pour nous 
consacrer à 100% à notre objectif principal : la 
sensibilisation des jeunes aux conditions de vie des 
Africains, à l’analyse écologique, économique, po-
litique et humanitaire des causes et des conséquen-
ces de cette bombe à retardement que constitue 
aujourd’hui l’extrême pauvreté de l’Afrique. Com-
mencera alors une période passionnante de décou-
verte de l’Afrique noire. Le challenge «Do It For 
Africa» verra le jour et posera les jalons de ce qui 
constitue encore aujourd’hui une part importante 
de nos activités: la découverte des réalités du ter-
rain. Le choc des températures, le choc des odeurs, 
le choc des couleurs…le choc des cultures. Tout 
contribuera à rendre cette initiative indispensable 
pour tous ceux qui ont connu DBA depuis le début. 
L’expérience n’aura jamais été aussi forte. Les émo-
tions aussi intenses et l’envie aussi grande…
Nous tenons le bon bout. DBA va encore grandir…. 
Nous aurons vite fait de transformer le Do It For 
Africa en Do It With Africa, traduisant plus l’échan-
ge entre les populations et ce qui est aujourd’hui 
une évidence pour tous : nous ne donnons pas, 
mais nous recevons… ■

Vincent Roelandts

15 mars :
Création de l’asbl DBA 
Défi  Belgique Afrique

Juillet :
Challenge Dellta, 40 jeunes partent à vélo depuis 
Bruxelles pour rejoindre les bidonvilles du Caire (Egypte) 
- rénovation d’une léproserie

2006         2007   

Les 20 ans de DBA

Aux côtés des paysans africains
Les actions d’éducation au 
développement auprès des 
jeunes élèves belges font 
la renommée de DBA de-
puis 20 ans. Mais à côté de 
celles-ci, il existe un autre 
volet : le  «Financement de 
Partenaires». Derrière cet 
intitulé, se cachent 20 ans 
de collaboration entre DBA 
et les populations du Sud, 
20 ans de travail aux côtés 
des paysans pour amélio-
rer leurs conditions de vie, 
leur fournir un meilleur ac-
cès à l’eau et renforcer leur 
sécurité alimentaire. Ces 
quelques lignes retracent, 
brièvement et chronologi-
quement, le travail de DBA 
auprès de ces populations, 
et l’histoire de sa collaboration 
avec ses partenaires du Sud. 

D ès le départ, la nécessité 
de coupler notre travail de sensibilisation 
auprès du public belge avec des actions 

en faveur des populations paysannes d’Afrique de 
l’Ouest nous est apparu comme une évidence. C’est 
donc naturellement que nous avons commencé à 
soutenir des petits projets de développement en 
Egypte d’abord, puis surtout au Burkina-Faso, notre 
nouveau pôle d’immersion à partir de 1992 (cons-
truction d’infrastructures scolaires, réhabilitation 
d’ouvrages hydrauliques, appui à une organisation 
paysanne, reboisements). En 1996, n’étant pas en-
core ONG et ne pouvant prétendre nous-mêmes 
aux subsides de la coopération au développement 
belge, nous rentrons dans un cofi nancement avec 
celle-ci par l’intermédiaire de l’ONG TERRE NOU-
VELLE/BEVRIJDE WERED: chacun des partenaires 
fi nance à 50 % l’apport propre du projet dénommé 
COMBARRA.  Ce projet consiste en la construction 
et la valorisation de 3 micro-barrages par an durant 
5 ans, soit 15 au total, dans les provinces du Boul-
kiemdé et du Sanguié au Burkina-Faso par l’ONG 
burkinabè ACTION MICRO-BARRAGES (AMB). 
Cette première expérience de cofi nancement nous 
permet de nous familiariser avec la gestion d’un pro-
gramme plus ample, et nous met en contact, à tra-
vers nos relations avec TERRE NOUVELLE et AMB, 
avec d’autres partenaires actifs dans la sous-région. 
Notre réseau s’étoffe et nous initions alors, à partir 
de 1997, un partenariat ponctuel avec l’ONG séné-
galaise GADEC.
En 2001, alors que le programme COMBARRA se 
termine peu à peu, DBA est reconnue comme ONG. 

Dès 2002, nous mettons 
sur pied un programme 
de construction et de va-
lorisation de 8 micro-bar-
rages, de formations et de 
sessions d’alphabétisation 
qui s’inscrit dans la con-
tinuité de COMBARRA. 
Ce Programme d’Appui 
au DEveloppement Local, 
PADEL, débute en 2003, 
sur fonds propres de DBA, 
puis en cofi nancement 
DGCD à partir de 2004. 
Forts de notre expérience 
sur le projet PADEL, exé-
cuté jusqu’au bout et qui 
peut-être qualifi é de très 
grande réussite, et paral-
lèlement à l’agrandisse-
ment de l’équipe perma-

nente, nous nous penchons 
alors, à partir de 2005, sur 
la conception d’un nouveau 

programme, qui se veut plus complet, tant par son 
objet que par ses bénéfi ciaires. Nous développons 
un nouveau partenariat avec l’ONG béninoise AL-
DIPE (eau de culture, santé, forages, adduction et 
assainissement d’eau) et la mettons en relation avec 
AMB (micro-barrage, eau de culture).    Le program-
me CODDéSUD est présenté en 2006 pour une de-
mande de cofi nancement auprès de la coopération 
belge. Il est accepté dans sa totalité et son exécution 
débute en janvier 2007. A travers ce nouveau pro-
gramme, dont bénéfi cient les populations de deux 
provinces au Burkina Faso et d’une région au Bénin, 
nous voulons agir de façon durable sur la qualité de 
vie et particulièrement de santé des communautés 
villageoises, en axant prioritairement nos actions 
sur un renforcement de la sécurité alimentaire, une 
amélioration des conditions d’hygiène et d’assai-
nissement, un meilleur accès à l’eau potable ainsi 
qu’une autonomie accrue des associations commu-
nautaires. Le volet d’éducation au développement 
des jeunes issus des villages bénéfi ciaires est égale-
ment développé.
A travers ces différentes étapes et les projets de 
développement mis en œuvre, qu’ils s’appellent 
COMBARRA, PADEL ou CODDéSUD, ce sont des 
dizaines de milliers de villageois d’Afrique qui se sont 
mobilisés et qui se mobilisent encore aux côtés de 
DBA pour de meilleures conditions de vie pour eux 
et pour leurs enfants. Et même si tout est loin d’être 
parfait, beaucoup d’améliorations ont déjà été cons-
tatées… Que ces initiatives se poursuivent!  ■

Catherine Limpens

>>> FINANCEMENT de PARTENAIRES
[ Petits projets,  
grands effets ! ]

DBA ne compte plus les «petits» projets dévelop-
pés en complément des actions menées au sein 
de nos programmes cofi nancés. 
«Petits» projets est d’ailleurs trop péjoratif à écrire 
si l’on se place du point de vue des bénéfi ciaires: 
ils ont été pour eux autant d’appuis importants à 
leur développement et l’amélioration de leur qua-
lité de vie, et cela, ça n’a pas de prix. 
Petits projets grands effets donc, parmi lesquels 
nous pouvons citer parmi d’autres les micro-bar-
rages de Ramonkodogo, de Zoula et de Do (Bur-
kina), un forage à Tiogo (Burkina) le micro-bar-
rage et le forage de Nebbiah (Burkina), l’appui 
à l’école d’agriculture de Nabadogo (Burkina), 
la construction de 2 classes à l’école de Réo (Bur-
kina), les nombreux appuis à l’école du Sanguié 
(Burkina) : puits, jardins, maraîchers, réfection de 
classes, prise en charge de la cantine et parraina-
ges d’enfants, le fi nancement de divers véhicules 
de terrain pour l’AMB, les nombreux appuis aux 
groupements Naams à Ouahigouya (Burkina), le 
soutien de programmes au profi t de la santé des 
femmes et des enfants aux dispensaires d’Imasgo 
et de La (Burkina), les appuis matériels à divers 
dispensaires au Bénin et au Sénégal, la création 
de pépinières à Réo (Burkina) et Tambacounda 
(Sénégal), plus de 80.000 arbres replantés dans 
nos 3 pays d’immersion. 
Ces différents projets ont souvent été réalisés 
grâce à des investissements plus personnels, in-
fi niment merci à tous ceux qui y ont contribué et 
qui se reconnaîtront. ■

Vincent Dejemeppe

Participation au fi nancement 
d’un centre sportif pour les 
enfants des bidonvilles du 
Caire avec Sœur Emmanuelle

24 heures vélo pour fi nancer la 
Maison du Savoir à Molenbeek 
avec ATD 1⁄4 monde)

Décembre :
Séjour de reconnaissance au 
MALI en vue d’un nouveau 
séjour d’immersion

Juillet :
Do it With Africa : 4 séjours 
d’immersion au Burkina, Sénégal et Bénin 

Janvier :
Programme CODDéSUD
cofi nancement DGCD (2007-2011)

Juillet :
Do it With Africa : 4 séjours 
d’immersion au Burkina, Sénégal et Bénin
Plus de 1.000 jeunes partis avec DBA !

Septembre :
4 permanents à DBA !  Lancement dans les écoles du Do It 
With Africa 2008 au Burkina, Bénin, Sénégal et Mali !

Avril :
Séjour Sud-Nord : 11 jeunes du 
Burkina et du Sénégal participent en 
Belgique à un séjour d’immersion

Liaison vélo 
Bruxelles-Alger

Avril :
5ème séjour d’immersion 
pour une école (Charles Janssens) 

Septembre :
Début de la 10ème 
session de formation 
continuée

Août :
1 séjour de reconnaissance 
au Mali

La joie du directeur et des élèves de l’école du Sanguié (Burkina), 
bénéfi ciaire de nombreux petits projets

Jardin maraîcher à côté du micro-barrage 
de Villy-Moukouan (Burkina)

Récolte de fonds(Forest, Belgique, 1994)

 Signature de protocole 

AMB/DBA (1994)

Biathlon Bruxelles-Merzouga, désert au Maroc (Erfoud, 1992)

Liaison Bruxelles-Alger 

(Marseille, 1987)

Un arbre très symbolique (Zoula, Burkina, 1993)

Petite fi lle courant sous la pluie 
(Zoula, Burkina, 1993)


